
L'adaptabilité de 
l'organisme face au stress



Problématique générale : Comment le stress biologique se
met-il en place ? 

I. Les caractéristiques du stress aigu

A) Les manifestations du stress aigu
B) Le déclenchement de la réaction de stress aigu

II. Les mécanismes physiologiques d'un stress aigu

A) La phase d'alarme
B) La phase de résistance
C) La phase de résilience



I.Lescaractéristiques du stress aigu

A) Les manifestations du stress aigu











ARGUMENT : Interprétation des résultats expérimentaux montrant l’action de l’adrénaline et l’action du cortisol



I.Les caractéristiques du stress aigu

A)Les manifestations du stress aigu
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B) Le déclenchement de la réaction de stress 











Bilan: Modifications environnementales, agression physique ou perturbation
psychologique déclenchent des réponses adaptatives identiques : le stress aigu.
Organes des sens, cœur, poumons sont fortement activés, tout l’organisme est
prêt à l’action. Cette adaptabilité permet à l’individu d’adopter un comportement
approprié à la situation et d'y répondre. Lors d’un stress, le système limbique est
activé, en particulier les zones impliquées dans les émotions comme les
amygdales. 

Par ailleurs, diverses autres régions du cerveau, dont le cortex préfrontal,
coopèrent lors de cette réponse au stress permettant une analyse immédiate de
la situation.



A) La phase d'alarme

II.Lesmécanismes physiologiques d'un stress aigu









ARGUMENT : Schéma du lien entre le système nerveux et la glande surrénale







A)Laphase d'alarme

B) La phase de résistance 

II. Les mécanismes physiologiques d'un stress aigu











ARGUMENT : Schéma du fonctionnement de l'axe hypothalamus-hypophyse-cortico-surrénalien





A) La phase d'alarme

B)Laphasede résistance 

C) La phase de résilience

II. Les mécanismes physiologiques d'un stress aigu









ARGUMENT : Schéma du rétrocontrôle négatif du cortisol sur l'axe hypothalamus-hypophysaire





Bilan: Le stress aigu se manifeste par une réponse de l’organisme d’abord très
rapide : le système limbique est stimulé, en particulier les zones impliquées dans
les émotions telles que l’amygdale. Cela a pour conséquence la libération
d’adrénaline par la glande médullo- surrénale. L’adrénaline provoque une
augmentation du rythme cardiaque, de la fréquence respiratoire et la libération 
de glucose dans le sang.Une autre conséquence au niveau cérébral est la 
sécrétion de CRH par l’hypothalamus :  le CR H met à contribution l’axe   

hypothalamo-hypophyso-corticosurrénalien, entraînant dans un second temps la
libération du cortisol. Le cortisol favorise la mobilisation du glucose et
inhibe certaines fonctions (dont le système immunitaire). 



Bilan: Le cortisol exerce en retour un rétrocontrôle négatif sur la libération de
CRH par l’hypothalamus et favorise le rétablissement de conditions de
fonctionnement durable (résilience). Ces différentes voies physiologiques sont
coordonnées au sein d’un système, qualifié de complexe, et permettent
l’adaptabilité de l’organisme.
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